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Résumé
La baisse de rendement des modules photovoltaïques due à l’augmentation de température a été étudiée

par de nombreux auteurs, [1]. Des modèles empiriques, semi-empiriques ou thermophysiques ont été proposés
pour évaluer cette température et son influence en terme de production électrique[2]. On dispose aujourd’hui
de bases de données de rayonnement solaire incluant la valeur de la température de l’air au sol, parfois la
vitesse du vent à basse altitude et même le rayonnement infrarouge. On peut donc élaborer des modèles
thermophysiques complets et précis des échanges thermiques des modules. Cependant pour la prévision de
la production solaire, des modèles plus simples sont couramment utilisés et généralement suffisants.
L’objectif de cette étude est de comparer les mesures réalisées avec notre expérience "PV1"[3] au SIRTA [4]
et les températures calculées par des modèles de complexité croissante. On peut en déduire l’efficacité et la
puissance électrique à partir des irradiances solaires mesurées. Cette puissance est comparée aux mesures
de puissance MPP. Nous évaluons ainsi les erreurs sur la production électrique calculée qui résultent de
l’utilisation de corrélations simples de la température des modules pour choisir ainsi avec discernement le
modèle à utiliser selon les objectifs poursuivis.
La figure 1 montre l’évolution sur 5 journées des températures mesurées de l’air ambiant et d’un module
silicium cristallin et des températures calculées par deux modèles semi-empiriques.

Figure 1 – Évolution temporelle de température mesurée et modélisée
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